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Nolens volens, les rapports entre 
le Gabon et le Togo ne se limitent 
pas à la seule coopération bilaté-
rale et autres échanges diploma-
tiques. C'est même un truisme 
que les deux États entretiennent 
des rapports privilégiés. Et ce, 
depuis les prédécesseurs d'Ali 
Bongo Ondimba et Faure Esso-

zimna Gnassingbé, à la tête de 
la République gabonaise et de 
la République togolaise.
En effet, les rapports entre les 
deux États débutent véritable-
ment avec les précédents chefs 
d'État, tous deux disparus (Ndlr : 
feus Omar Bongo Ondimba et 
Gnassingbé Éyadéma). Les deux 
personnalités entretenaient véri-
tablement des liens privilégiés. 
En atteste, les nombreuses mis-

sions de travail et d'amitié mais 
surtout l'excellence de l'axe Li-
breville-Lomé. Nul doute que 
le fait d'être de la même géné-
ration a fortement contribué à 
l'établissement, voire le renfor-
cement desdits rapports privi-
légiés. D'ailleurs les anciens se 
souviennent de la médiation me-
née avec maestria par feu Omar 
Bongo Ondimba au plus fort de 
la crise politique togolaise.

Un fil d'Ariane maintenu et 
même pérennisé par leurs suc-
cesseurs actuellement en poste. 
Il ne fait l'ombre d'aucun doute. 
Les différentes visites et autres 
liens d'amitié en constituent la 
parfaite illustration s'il en était 
encore besoin de le prouver. Une 
relation bilatérale forte maté-
rialisée dans les domaines de 
l'éducation et la diplomatie, pour 
ne citer que ces deux exemples.

Au-delà de la coopération bilatérale…
Yannick Franz IGOHO

Libreville/Gabon

LE chef de l'État, Ali Bongo 
Ondimba, est arrivé hier à 
Lomé où il s'est entretenu 

avec son homologue togolais, 
Faure Essozimna Gnassingbé. 
Le numéro un gabonais séjourne 
dans la capitale togolaise, dans le 
cadre d'une visite d'amitié et de 
travail. Un séjour qui intervient 
cinq (5) ans après son dernier 
déplacement en terre togolaise, 
le 13 juillet 2017.
En tout état de cause, au cours 
de leurs échanges, les deux chefs 
d'État ont évoqué des questions 
d'intérêt commun. Notamment 
la nécessité de lutter contre les 
changements climatiques et toute 
forme de criminalité. Des problé-
matiques sur lesquelles Ali Bongo 
Ondimba et Faure Essozimna 
Gnassingbe ont des positions 
communes. Ce qui s'est matéria-
lisé récemment à la 27e Confé-
rence des Nations unies sur les 
changements climatiques (COP 
27) tenue, à Charm El-Cheikh 
en Égypte, du 6 au 19 novembre 
dernier.
Du haut de la tribune, les deux 
dirigeants avaient, en effet, relevé 
la nécessité pour les pays indus-
trialisés d'honorer leurs engage-
ments en mettant à la disposition 
des pays africains la somme de 
100 milliards de dollars, de ma-
nière à leur permettre de faire 

face aux effets préjudiciables et 
dommageables du réchauffement 
climatique. Lesquels sont parti-
culièrement dévastateurs sur le 
continent.
C'est dire que l'axe Libreville-Lo-
mé est très solide et significa-
tif. Il pourrait être érigé, à bien 
d'égard, en modèle de coopéra-
tion Sud-Sud. Sous-tendue par 
l'amitié et l'entente cordiale entre 
les deux peuples, consolidée par 
les relations fraternelles ayant 
toujours existé entre les diri-

geants des deux pays, leur coo-
pération bilatérale que régit un 
cadre juridique est dynamique 
(Lire ci-dessous). Comprenant 
un certain nombre d'accords, 
il est la traduction manifeste 
des deux nations à concourir 
au bien-être de leurs popula-
tions à travers un développement 
fondé sur des valeurs de paix, 
de tolérance, d'humanisme, de 
solidarité et de fraternité.
Sous cet angle, c'est ainsi qu'on 
pourrait appréhender l'adhé-

sion des deux pays au Com-
monwealth, le 25 juin dernier 
à Kigali au Rwanda. Le Gabon 
et le Togo, à travers leurs chefs 
d'État, avaient ainsi donné, aux 
yeux du monde, un sens concret 
à leur volonté de diversifier leurs 
partenaires tout en consolidant 
les liens avec leurs amis tradi-
tionnels.
Quoi qu'il en soit, tout en se 
félicitant de l'excellence des 
relations entre leurs pays, Ali 
Bongo Ondimba et Faure Esso-

zimna Gnassingbe ont exploré 
les voies et moyens de renforcer 
la coopération bilatérale sur les 
plans économique, culturel, en-
vironnemental, scientifique. Tout 
en examinant les mécanismes 
innovants pour une synergie 
d'actions en faveur de la paix, la 
lutte contre les inégalités basées 
sur le genre, la stabilité et la sé-
curité sur le continent.
Dans tous les cas, le chef de l'État 
a remercié "le peuple togolais 
pour son hospitalité légendaire 
et pour la qualité de l'accueil qui 
lui a été réservé à son arrivée à 
Lomé". Non sans se féliciter de 
la qualité des échanges et des 
concertations régulières qu'il a 
avec son frère et ami.
Ce dernier, dans le prolongement 
de la visite qu'il avait effectuée 
dans notre pays en août dernier, 
s'est dit "honoré et fier" de rece-
voir le numéro un gabonais en 
terre togolaise. En marge de leur 
entrevue, Ali Bongo a affectué 
des visites de plusieurs sites à 
l’instar de Lomé Data center, du 
port autonome, le centre d’art et 
de culture de la capitale togolaise.
Le président de la République 
regagne Libreville aujourd'hui.

Tête-à-tête Ali Bongo Ondimba et 
Faure Gnassingbé à Lomé
LES deux chefs d'État, tout en se félicitant de l'excellence des relations entre leurs deux pays, ont exploré les voies et moyens de les 
densifier dans les domaines économique, environnemental, culturel, etc. En marge, le président gabonais a visité des installations por-
tuaires et culturelles.

J.KOMBILE MOUSSAVOU
Libreville/Gabon

Le chef de l’État, Ali Bongo Ondimba et son homologue togolais Faure Essozimna, ont eu un échange fructueux sur plusieurs 
questions de coopération.
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